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1 C’est  à  la  suite  de  prospections  aériennes  réalisées  par  M. Passelac  et  J.-P. Cazes
en 1986,  que  ce  secteur  occidental  de  la  commune  a  suscité  un  premier  intérêt
archéologique : sur les clichés pris à l’occasion, plusieurs fossés ovoïdes et rectilignes
étaient visibles, ainsi qu’un groupe notable de fosses isolées, celles-ci ne semblant pas
outrepasser l’éventuelle « enceinte ». Pour ces auteurs il s’agissait certainement d’un
« habitat  du  premier  âge  du  Fer »,  tout  en  retenant  que  « des  sondages  devront
confirmer cette hypothèse ».  Les prospections au sol  entreprises par le CAP (Centre
Archéologique du Puylaurentais)  ont confirmé la présence de mobilier  ancien,  mais
également d’autres périodes plus récentes, et cependant plutôt peu abondant. C’est à
l’occasion de recherches entreprises sur l’autre rive du petit ruisseau qui délimite cette
surface, à savoir la mise au jour de la nécropole de Sainte-Eulalie (fouilles J.-F. Salinier
et du CAP : 1994-1995), que les vestiges de Plaine Basse ont pris une signification plus
affirmée :  il  pouvait  s’agir  là,  comme  plusieurs  l’ont  suggéré,  d’un  habitat  fortifié
comparable à celui de Carsac, mais de plus petite taille cependant, et pourquoi pas celui
de la nécropole toute proche.
2 À l’occasion de la publication de la nécropole du premier âge du Fer de Sainte-Eulalie
(sous la direction de P.  Boissinot et en collaboration avec le CAP),  il  nous a semblé
important  d’en  savoir  plus  sur  ce  site  supposé  être  un  habitat  contemporain  des
sépultures, ce qui aurait constitué un cas d’étude tout à fait exceptionnel pour le Midi
(en dehors de l’exemple de Mailhac).
3 Après une rapide prospection pédestre, tout aussi décevante, des sondages à la pelle
mécanique  ont  été  réalisés  à  la  fin  juillet 2015  dans  d’assez  bonnes  conditions
climatiques.  Six  sondages  aux  longueurs  variées,  en  fonction  de  leur  richesse  en
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structures archéologiques, ont été creusés dans la partie centrale de la parcelle : leur
disposition est  liée  à  nos tâtonnements  dans la  recherche des  fossés  visibles  sur  la
photographie. Si leur emplacement a finalement été retrouvé, parfois avec difficulté,
cet  exercice  s’est  révélé  plus  facile  à  propos  des  structures  isolées,  des  silos
essentiellement,  beaucoup  mieux  visibles  en  raison  d’un  bon  contraste  entre
remplissage et encaissant.
4 À l’issue de cette courte campagne de quinze jours, qui a dû se solder par la réalisation
de  plus  de  sondages  qu’initialement  prévus  (et  cela,  en  raison  de  la  difficulté  à
repositionner les traits visibles en photographie aérienne), nous sommes en mesure de
prouver  que  l’essentiel  des  vestiges  ne  sont  pas  d’époque  pré-romaine,  mais
appartiennent majoritairement à la période médiévale, avec quelques indices relatifs à
la  période  gallo-romaine.  En  effet,  la  principale  phase  d’occupation,  avec  quelques
fossés,  des  trous  de  poteaux et  de  nombreux silos  (une douzaine,  très  inégalement
conservés, ont été partiellement fouillés),  doit être datée entre le IXe et le XIIIe s.  de
notre ère (étude céramologique de J. Escaffre), un fait que l’on doit sans doute mettre
en relation avec le toponyme voisin de Sainte-Eulalie, une ferme actuellement, qui a
déjà livré quelques vestiges médiévaux (nécropole), de même que la partie superficielle
de la nécropole déjà mentionnée. Il semblerait que les fossés recoupés dans l’un des
sondages (no 4) aient été colmatés avant que les silos ne le soient à leur tour sur la
petite butte qui occupe le centre de la parcelle. Au total, vu l’étroitesse des fenêtres
décapées, il nous est cependant impossible de restituer une organisation précise pour
cette longue occupation médiévale, les rares trous de poteaux par exemple ne formant
aucune figure cohérente.
5 Pour  les  périodes  gallo-romaines  et  pré-romaines  nous  ne  possédons  que  quelques
indices dans les fossés. Les quelques céramiques pouvant être datées de l’âge du Fer ont
été  découvertes  dans  des  niveaux profonds  près  du  ruisseau  oriental,  actuellement
ennoyés par la nappe phréatique, et associés à des restes osseux bien conservés. Mais,
assurément, nous pouvons conclure qu’il n’y avait pas d’habitat fortifié du premier âge
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